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Saint h Marie, conçue sans péché, l'honneur dp notre peuple.
R6,|ouiH8onB-noag beaucoup dans ce jour que le Seijjneur a fait.

DE

MoDseipeiir FEYêiifle Je Montréal, aioDpt sa JémissioD.

IGNACE BOURQET, PAR LA GRACE DE DIEU ET DU SIÈGE APOS-

TOLIQUE, ÉVÊQUE DE MONTRÉAL, ETC., ETC.

Au Clergé séculier et régulier, aux Communautés religieuses et à
tous les Fidèles de notre Diocèse, Salut et Bénédiction en Notre
Seigneur.

I. § Démission de VEvéque.

Nous avons reçu, N. T. C. F., de Notre Saint Père le Pape un
Bref en date du dix Juillet dernier, dans lequel Sa Sainteté

Nous annonce qu'Ello a accepte notre démission
; et qu'Elle

Nous a en conséquence déchargé du fardeau do la sollicitude

pastorale, que Nous avait imposé Grégoire XVI, de sainte et

heureuse mémoire.

En recevant cet important Eescrit, Nous l'avons baisé avec
un profond respect, en bénissant le Divin Pasteur d'avoir dai-

gné exaucer ainsi nos vœux les plus sincères et entendu les

secrets soupirs de notre cœur. Cela fait. Nous nous empres-
sons de porter cotte nouvelle à votre connaissance, afin que
vous sachiez que, n'étant plus votre Evêque, Nous n'avons plus
sur vous aucune autorité, parce que le Saint Père vous fait pas-
ser sous la houlette d'un autre Pasteiu-.



II. § // proclame soti successeur.

Ce nouveau rastoui- ost, comnio .ouh huvcz, MouHoi^'nour
Edouard Clmrlos Fabio, Evê(|iiu do (Jnitianoix)!!^, (juc le Saint-
Siège Nous avait, daMs na sollicitiido, doniié jxuir coadjutour
cum futum successione o( «pii, ])ar consul non I, eu vertu de hou
Bref Apostolique, en date du 30 Avril 187;}, devient de ])loin
droit, avenant notre déniisHion, Hvê([ue do Montréal.
Ce Prélat vouh ohI i)arfai(enient oonnii, puiKiju'il ost né et a

été élevé i)ai-mi vous; et c^u'il a exercé io naint ministùro ûnm
cette ville et ce Diocèse, avec beaueoup do zèle, en remplissant
pendant plusiours années d'aboi-d l'Offlee de Chanoine et ensuite
celui de coiwljutour qui l'a mis en de continuels rapports avec
les j)aroisses, les Communautés, los Séminaires et les Collé<,'es,

en y donnant des letraites et surtout en y faisant la Visite
Pastorale. Il est donc déjà initié à toutes les affaires qu'il aura
ù traiter, pour le bien de vos dmes.

III. § Espérances bien fondées que donne le nouvel Evéque.

D'après tous ses antécédents, que vous connaissez parfaite-
ment, votre nouvel Evèque a tout ce qu'il faut, pour vous faire
espérer que son administration sera longue et heureuse. Car il

est jeune et jouit d'une bonne santé
; ce qui lui permettra d'en-

treprendre, avec confiance, des œuvres importantes poiii- la
gloire de Dieu et le bien de l'Eglise, avec le ferme espoir de
pouvoir les mener à bonne fin. Les entreprises qu'il fera
pour la gloire de Dieu et le bien des âmes, obtenant ainsi un
heureux succès, tourneront à l'avantage du Diocèse tout entiei-.
En jouissant ainsi des bienfaits sans nombre qui découleront de
Hon mlministration, toujours dirigée par l'esj.rit de Dieu, vous
comprendrez de plus en plus le bonheur que vous aurez de vivre
Hous la conduite de votre nouvel Kvêque. Vous aurez donc à en
iHînn- le divin Pasteur; et vous comprendrez mieux que jamais
qu un lK)n pasteur est le plus beau présent que le Seigneur
puisse faire à son peuple.

En retour d'une aussi grande faveur, vous travaillerez cons-
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tammont ù fuiro le bonluMu-de votre nouvel Evêquo et à allé^'er

le lourd fardeau dont il va He charger pour le bien do voHâmeH,
par votre profonde vénération pour Ha j)erHonne, votre ponc-
tuelle exactitude à exécuter ses ordonnances et votre zèle géné-
reux à l'aidoi' dann touteH hch ontroprineH pour le bien des âmes
ot lo soulagement de touteH Ion misùrcH.

IV. § Rcsi-'lats de celte démission.

Pour Nous, N. T. C. P., par cet acte de démiHision, sanctionné
par N. S. P. le Pajjc, Nouh cchnouh d'avoir avec vouh Ich i-a|)-

ports accoutumés, en cessant d'exercer le ministùre pastoral.

Nous descendons du trône épiscopal, pour rentrer dans la vie
privée. Nous disparaissons du théâtre des affaires ecclésias-

tiques et des (iénionst rations i-eligieuses, pour Nous retirer dans
une solitude muette et silencieuse. Nous nous séparons do la

société dos liommes, poui- avoir plus de liberté de converser
avec Dieu et ses Anges. Nous nous éloignons du bruit et des
agitations île la vie publique, pourjKMivoir nié<liter plus à l'aise

les années éternelles et Nous prépaicr à y entrer avec ])lus do
contiaiico. Mais cette solitude, qu'elle est aimable et délicieuse I

Quam dilecta tah, macula tua, etc. Elle était depuis longtemps
l'objet de nos ])lus ardents désirs ; et comme le cerf altéré,

Nous soupirions api-ès les eaux ratraîchissantes qui y coulent
])aisil)lement, en jaillissant jusqu'à la bienheureuse éternité.

Que.mamodum desiderat cervus ad fontes aquarum. Il Nous est
donc entin donné d'entendre ces paroles du Bon Pasteur à ceux
qui sont dans le travail ot la i)einc. Vcnite ad me omnes qui labo-

ratis et onerati estis et ego reficiam vos.

N'allez pas croiro toutefois, N. T. C. F., que notre intention
est de rompre tous les l'ons qui Nous attachent à vous. Loin
do Nous une telle pensée; car dégagé, dans la retraite, des soins
niulti])les qui absorbent tous nos mo ^nts. Nous serons au
contraire plus libre de nous occuper, dan^s 1 intérieur de notre
âme, de vos plus chers intérêts, tout en repassant les années de
notre vie pfistoi-ale, pom- les réparer. Pourrionw-Nous d'ailleurs

vous voir exposés à tant do dangers sur la mer orageuse du



monde, sniin ctro saini do fraytMir, ot HnriK domandor nvoo iiin-

taiico (juc vous soyoz piéstM'Vt'H do tout naufra/^o.

NouH aurouH donc sans oohso souk Ios youx l'oxoinplo du
divin Pustoui- qui, nui' lo j)oint do so Hoparor do hoh ohoin diH-

oiplos, ios rocoinniandait i\ son adoralilo IViir, avec une oliaritô

inconipni'alilc.

O Vùw' Saint, lui disait-il, avec loutos Ios ôinolions d'un

amour tondiv ot oomiiatissant, ô Pôro iiitinimont Ixtn, j)i'ono/,

NOUS votre toute puissante |)i'(iteetion e»'S eliors disciples (juo

vous m'avez doniu's, et gardez-les on votri' nom. Pater soncte,

serva tos in nomine ttio quos ihdisti milv l'rôsorvoz-los do tous

les danfj;ors auxtiuols ils sont oxj)osés do tomber dans lo mal et

do se perdre éternellement. lUxjn.... ut serres eos n malo. Sane-

titioz-les, on leur faisant prati(juer dos (ouvres de justieo ot do
vérité, afin ([u'ils soient oonsommés dans une parfaite union
ot charité.

Snnctifica eos in ven'fate.... ut sint consummaii in unum.
Joan. 17.

V. § Sentiments produits par cet acte de démission.

Au i-osto. Nous no saurions, X. T. (\ V., Nous séparer do vous.

Hans v(»us dire (juelquc chose do ce qui, dans cette occasion, se

passe dans l'intérieui- do notre fimo. Nous avons eu ensomhlo.
pendant plus do trente-six ans, dos ra|)i)orts si journaliers ot si

intimes (juo c'est pour Nous aujourd'hui un he.soin do vous ])ar-

1er à c(our ouvert, comme un i)àre à ses onfiints, comme \m
pasteur à ses bi-ehis.

Nous comprenons (jue Nous n'avons pas fait tout lo bien (pio

Nous avions à taire pour le salut de vos Unies
; ot (pie Nous no

nous sonimoH pas sacrifié, eoniTue Nous l'aurions dû pour lo bien
du troupeau confié à nos .soins. Nous n'if,Mi()r()n8 pas (j-iio Nous
avons, sans le vouloir, conti-isté plusieurs 'lai-mi vous, ot Nous
en sommes profondément afïli,i,'é. .Mais.pichiu'oraiçoux «lu'aient

été les temp.s, que Nous avons si iiénibloment traversés, nous
voici arrivés à un terme où tous l<-s brouillards disparais.sent.

pour faire place à la sei-énité, à la paix. A la joie qui font lo



bntilicnr (lo la famille et qui porniottcnt do s'éci-icr avoc (latm-
port : O (|ii'il ohI doux pour des f'rôr<>s de ne faire qu'un (.(vur

et (|u'uiie Ciuio. Qunvi bonum et tptnrii jucunduin habitare fratres
in unum !

VI. § Ikiniàrs rrromtndiKldlimis.

C'oHt ])onr lu doi-niôro fois, N. T. C. R, quo Nouh élovojis la

voix ilaiis vos asHctnliléos ivli^ieuso.s. Ce sont donc les dei-iders

aviM qui' Noiih avons à vous donner, avant do Xous M»'>paivr de
vous. C'o sont les derniors accents do notre voix dt'fui liante,

avant d'être réduite au silence delà retraite et do la tomhe.
quo vous allez entendre. Ce sont les derniùres étiiu-elks du feu
quo lo divin Pasteur a caché au fond do notre c(pur quo vous
allez recueillir. Kntin co sont les dorniùrcH paroles d'un pore
aimant. (]ui exhorte dos enfants hien-aimés à hi fuite du mal et
il la j)rati(iue du Mon, (pus Nous vous adressons, |)our réparer.
h'I! est ])OHsiltle, tout (^e qui a manqué à notre sollicitude, depuis
trente-six ans (pio Nous répondons de vos âmes. Or, ce n'est
jms dans une simple lotti'O (pie Nous ])ourrioiis remplir ces
lacunes ro^rettahles et accomplir un aussi ri^'oiireux devoir.
Vous no trouverez donc pas mauvais (pie Nous rap|)clli(uis ici

à voti-e attention ce que, à divoi-ses époques, Nous vous avons
écrit, soit pour vous ))rémunir contre les scandales auxquels
vous étiez exjiosés, atin do vous on^^îa^'or à les éviter, soit ])oui-

vous faire connaître les œuvres do charité et do piété qui pou-
vaient au_ii:montor en vous ies trésors de gi-dces que vous amas-
siez pour le Ciel, atin de vous apprendre à vous associer à tout
le hicn qui se faisait dans lo Diocèse.

Ces recoînmandat ions se sont toujours réduites à ces doux
paroles do la Sainte Ecriture, ([ui renferment au reste toute la

morale chrétienne : Fuyez le mal et faites le hicn. Diverte a
a malo «tfac bonum.

Ces recommandations ont été ])uMiécs dans divers Mande-
monts, Lettres Pastorales et Circulaires, mlressés à vos pasteurs
ot dé]', .'-aux archives do vos K^'liscs. Il arrivera done do
temps isn temps que. selon les circonstances et les besoins de
vos âmes, l'on vous en répùtera la lecture. Veuillez bien alors
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y donner uno attention nérienst', ,luns la pensée que <''eHt 1)\

eoninie I'ccIki de la voix d ini panteui-, (pii ne sera 1)Iiim ù la

véi'ité, mais ([ui a déliré poiivoii' voum faire entendre Ha voix,

du tond mémo do sa tondic. Car les liemiinM du panne nont eoiix

du présent et sci-ont (h'IIX de l'avenir. F-es l'iints déjà henreil-

Henient prodints par ees doeiinienis. poiirToiit se l'enoiiveler

autant de t'ois que le besoin s'en présentera.

Vil. ^ Abus à rorn'un: [IHvvrte a m<dn.)

Avant, de Nous néparer île vous, uoti'e devoir, N. T. C. P.,

nerait de vous avertir, eoninie Nous venons de vous l'oliserver,

de vous al)stetdr lie tous les eriines, ipu vous mettent eu dauf^er

de péril" élernelleineiit. .Mais eoiuine Nous avons souvent

siirnalé ees déplorables désordres, Nous croyons qu'il sera ])lus

ntile de vous taire siniplemi^nt reuiari|Uer leux qui rt\<fnent

encore dans nos villes et nos canipiii,nies. et (pii navrent de dou-

leui" le cifur de vos pasteurs et scandalisent les bons chrétiens.

Car, hélas ! il n'est ([ue tro]) visible que les scandales ho nudti-

])lient dans notre société
;
que rivroj,Mierie y apparaît sous les

l'orines les plus hideusi's ; (|ue le luxe le plus ruineux envahit

toutes les classes de la société
;
que l'usure la plus insatiable no

connaît ])lusile bornes et ruine losfoi-tunes les mieux assurées;

que le Saint Nom de l)ieu est horriblement outra^^é par les

faux serments, les im])récations et les Jui'cments les ])lus exé-

crables ; ({u'il se conmiet, dans le coninuare, des injuHticos

criantes, bien ca])ables de j»rovoquer la colôro du ciel
;
quo

l'immoralité H'aflSche sans pudeur et s'alimente par dos fréquen-

tations ci'inunelles, des rcnik'Z-vous ])assionnés, des i-omans

dangereux et des gravures, tableaux et statues de la derniùro

indécence ; tpi'il se commet aux élections des désordres de touH

genres par la corruj)tion, les faux serments, les animosités et

autres abus qui attirent la colore de Dieu et ses nialédictions.

Encore une fois, Nous fixons, N. T. CF., avant do vous quit-

ter, votre sérieuse attention, sur tant do criants abus, qui sont

dos plaies daas notre société, pour vous inviter à y apporter

romôdo par vos priôres, vos gémissements et vos bons oxom])les.
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Vlir. 8 Uonnfs œuvres à favoriser. [Fur bnnum.)

Ij<)ih(|IU', l'ii 1H4(), NoHH siK'côdâmeH an itrciiiitr Kvô<|iu' do

Montrciil, NoiiM iioum vîiiu'h charf^o d'un fanli-au honucoup trop

posant pour nos f'aililos «'paulos. Tout ôtait à t'airo ; «t Nous

n'avions i-ion pai- Nous-nionK! pour oroi'r los ('talilissonicnts

nouvoaux <|ui »'^taion( à l'airo, pour venir on aido à ooux (pli

oxistaiont déjà, pour donnor un pou <l'olan aux a-uvros do ohu-

rité et do piôtô. Copen<lunt, tonné ù 1 ooolo do notre prôdéo m-

Hour, (pii avait dos vuos Irôs-lar^os sur los divorsos auivros qui

ôtaiont à t'airo, Nous ooniprinios ([uo, pour ronipiir sos vuos,

ooniino pour oxeroor son uutoritô, il Nous fallait dos sooours

puissantH et qiu* Nous no pourrions les trouver cpio dans dos

Institutions qui ont ootto impirtanto mission à roinplir.

(la dono été, d'aprùs los ]»lans (|uo Nous avait tracés oot

illustre Kvêquo, pour tonner une Itonno adiniiustrution, dans

Hon nouveau Diooùso, que le Cliapîtro do la Cathédrale a été

fondé; (pie dosConf>;réf^ationsdo Missionnaires ont été établies;

(juo dos Séniiiniiros ut Collèges ont été ouverts aux jeunes étu-

<liants ; ipio de nouvelles Communautés relit:;iouscs d'iiommos

et de femmes se sont élevées, pour venir on aide ii.i.v membres

souffrants <le Jésus-Christ; (pio los aneiennos se sont eomnie

dilatées, j)our pouvoir soula/^or plus do misùros, l'n ondjrassant

tous les iHJSoinsde la pauvre nature humaine, depuis le beroeau

jusfpi'au trépas; que des sociétés do charité et assoeiaticms de

|)iété se sont mises à l'œuvre, jjour donnor à manj^or ù ceux

qui ont faim, habiller ceux qui sont nus et secourir ceux qui

sont en danger pour la foi
;
que des hospices ont suri^i sur

tous les points do eo Diocèse, pour abriter les orphelins, los in-

firmes, los vieillards et 'Mîtes espèces do nécessiteux.

Pour alimenter ces œuvres de charité et do jiiété, le divin

Pasteur a multiplié los secours spirituels ; car les jubilés se s<mt

succédés on grand nombre, en jtroduisant des fruits de vie; les

missions et los retraites se sont données continuellement dans

les ])aroisses et les communautés, et ont fait couloi-, d'un Itout

<le l'année à l'autre, des torrents <lo grâces ;
los sacronients ont

été plus régulièrement fréquentés, do grands pécheurs se sont



réconciliés avec le Sci/^fiicur et ont pcr.sévéré <hins la ^l'âco; Io8

dévotions an S. C'œur de Jésus et à rinunacidé Cœur de Mario,

celle dos quaranto-heiii'os et beaucoup d'autres sont venues

répondre au besoin des âmes ])iouHos qui se montrent do plus

en plus aft'imées des choses saintes.

Or, après Dieu, c'est à votre foi et à voti'o cliarité ([u'il faut

attribuer lo sucens de toutes ces œuvi-es, dont on pai'le partout,

parceque vous n'avez cessé de tendre une main secourable à
ceux qui sont venus de toutes parts implorer votre secours,

dans leurs pressants besoins spirituels et cor])orcls et ([ui, do
retour dans leur pays, ont pu, moyennant vos aumônes, tbrmor
de précieux établisNoments, pour l'honneur de la religion et la

conservation de la foi. Aussi, en terminant notre carrière, pou-
vons-Xous, en toute contiance, vous adresser ces paroles (pie le

grand Apôtre adressait aux liomaii s : Je rends grâces à mon
Dieu par Jésu.s-Christ pour vous tous, parce que les œuvres do
votre foi sont publiées dans le monde entier. Grattas a<jo Deo
meo per Jesum Chmtum pro omnibus voOls ; quiafides vestra an-
nuntiatur in universo mundo. IJom. 1.

Mais sans doute vous ne l'oublierez jamais, N. T. C. K., vous
ne vous êtes portés à tant d'œuvres saintes ([ue \n\v des motifs
de foi et de piété, et non par aucune considération liumaine.
Aussi, avons-Xous le ferme espoir que votre zèle se perpétuera
et se transmettra à vos enfants d'âge en âge et Jusqu'à la der-
nière génération, pour assurer de plus en plus le bonheur de
vos familles et la prospérité de notre heureux |)ays.

C'est donc avec une ])leine et entière contiance que, sur le

point de dispaj-aitre à vos regards. Nous recommandons à votre
charité toutes les personnes qui, en se consacrant à Dieu ]K)ur
faire ^'cs œuvres avec plus de ])erfection et de succès, (uit
renoncé, ])ar un vœu particulier, aux biens de ce monde. Oui,
N. ï. C. F., secourez, vous dirons-Nous avec l'Apôtre, toutes ces
personnes charitables qui Nous ont aidé à accomplir les œuvres
de^ miséricorde que nous recommande î\ tous si fortement
l'Evangile

: Adjuves illas, quœ mecutn laboraverunt in Evangdio.
Philij». c.iv. V.3. Accueillez-les toujours avec une grande l)onte:
Ut viscera mea suscipe. Philem. 12. (Jne si parfois elles se
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j-cndcnt importunes, à cause des pressants besoins des pauvres
veuillez bien me l'imputer. Hoc mihi imputa. PJiilom 18
Nous n'avons pas besoin, N. T. C. F, de ,-appeler à votre sou-

veiur (lue ces vices qu'il faut éviter, et que ces œuvres saintes
qui vous ont été reconunanciées, ^<„nt la maliùi-e dos lettres (,ue
Nous venons de vous citer, comme devant être ])our vous tous
les écbo. de notre voix, lorsque, à diverses époques, Nous fai-
sions appel à votre i)iété et charité. La docilité dont vous
faisiez alors i)rofession ne se démentira pas sans doute. Loin
de là elle se déi)loiera avec un redoublement d'énergie et de
bonne volonté. Ainsi, ces lettres que Nous ne pouvions vous
écrire qu'au milieu d'occupations incessantes, ou dans le calme
de la nuit, mais en chassant le sommeil, vont avec le temps se
mûrir et se graver peu à peu au fond de tous les cœui-s ! Puis-
sent-elles former ainsi un corps d'enseignement traditionnel
qui perpétue, dans le Diocèse, des règles pratiques qui soient
des garanties certaines de la bonne morale !

A cette lin, Nous osons porter bien haut là-dessus nos espé-
rances, en comptant sur les ])aroles et l'exemple de St. Pierre

Je considère: comme juste,éc.-ivait-il aux pi-emiers chrétiens*
tant que je su, i monde, de vous exciter au bien, par de pres-
santes exhortations. Justum aulem arbitrer quandiu sum in hoc
tabernaculo, auscitare vos in covimonilione.

Je suis certain, ajoutait-il, que je suis sur le point de quitter
ce corps, qui est comme une tente sous laquelle j'habite pour
faire le voyage de cette vie mortelle : Certus quod velox'est de-
positio tabernacuU mei sécundum quod et Dominus Noster Jésus
Chriitus siijni/icavit mihi.

Mais alors, concluait-il, j'aurai soin, après ma mort, dépenser
souvent à vous, ])our que vous vous ressouveniez de ces avis
que je vous ai donnés

; Dabo autem operam et fréquenter habere
vos post obitum vieum, ut horum memoriam faciatis. 2 Pet. 1.

Puisse le Seigneur, dans son iniinie bonté, Nous faire parti-
ciper à cette grâce du Prince des Apôtres ! Comme Nous
Berions heureux au sein de la gloire, de pouvoir ainsi touiours
nous occuper de vos plus chers intérêts I Car ne Bont.ce paa
les Ministres des saints Autels, les fervents iicligieux et
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Eelifficuscs des Communautés et tous les bons et pieux enfants

de YR^W^o qui doivent être notre gloire et notre Couronne ?

IX. § Autres recommandations.

Dans Tunique et ardent désir de eontribuor, autant qu'il est

en Nous, au plus grand bien du Dioeôso, pour (pi'étant toujours

gouverné selon les saintes règles de IKglise, il puisse prospérer

et opérer tout le bien qu'il est appelé à faire, Nous croyons

devoirs N. T. C. F., insister sur les points suivants ;

1 Ayez toujours pour le Souverain Pontife une profonde

vénération, un amour filial, une oWissanoe aveugle à tous les

décrets qui émanent de sa suprême puissance. Montrez-vous

en toutes circonstances humbles et dociles envers tous ceux

qui i>artagent son autorité, pour l'aider dans le gouvernement

de l'Eglise universelle, savoir, les Eminents Cardinaux, Prélats

et autres personnages élevés, qui foi-ment ce que l'on appelle

eommunénicnt le St. Siège, la Sainte Eglise Eoinaine, y com-

pris les fidèles qui sont spécialement sous son Magistère. Un-

de unitatis vigor per totum Ecclesiœ Corpus diffunditur. En

vue de tant de gi-âccs qui en découlent, attachez-vous de cœur

et d'âme à la Papauté, qui a pour mission divine de gouverner,

diriger et sauver les nations (pii espèrent en elle. M\ !
puisse

ce Diocèse lui être toujours et invariablement dévoué ! Il n'aura

jamais à craindre le naufrage; et il pourra compter sûrement

sur le succès de ses œuvres.

2. Attachez-vous par des liens indissolubles à vos Pasteurs,

Evêques, Curés, Religieux et autres j.rêtrcs. Il y va de vos

j)lus grands et de vos plus chers intérêts. Car tous, selon le degré

(ju'ils occupent, dans la saci-ée hiérarchie, travaillent, veillent,

prêchent, confessent, pour le salut de vos runes dont ils répon-

dront devant Dieu. Regardez, dit St. Ignace, Martyr, votre

Evêque comme vous représentant N. S. Jésus-Christ, et vos

prêtres, comme tenant la place des Apôtres. Pénétrés de ce

sentiment <le foi, ainu'z-les et obéissez-leur en tout ce (pii

regarde le soin de vos âmes. Tenez à la doctrine qu'ils vous

enseignent au nom de Jésus-Christ, soit ([u'ils vous parlent
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d'un commun aot-ord, ou par des lettres colloctivcH. Ne croyez

puH ceux qui vous diraieut qu'ils sont hommes à revenir sur

h n- enseignement, par exemple sur celui qu'ils ont solennelle-

11 ;it et otftciellcment proclamé dans leur Lettre Pastorale du

.' Septembre dernier. Heureux donc le peuple qui met toute

Ml confiance dans le Seigneur son Dieu, et dans les pasteurs

qu'ils a préposés à la garde et au soin des âmes !

3. Aimez-vous les uns les autres, sans égard aux qualités

])ersonneIles, ou à la distinction de race ou d'origine. Car Dieu

est le Père de tous, quoiqu'il le soit plus spécialementdes fidèles

qui, par la foi, sont les enfants do l'Eglise. Aimez-voua d'un

amour sincôi-e et véritable ; et donnez-en la preuve par vos

œuvres. Aimez vos familles et travaillez à en faire des familles

saintes. Aimez vos co-i)ai'oissiens ; et ne faites avec eux tous

qu'un cœur et qu'un âme, pour contribuer généi-eusement aux

charges communes de la paroisse, pour qu'il n'y manque rien

de tout ce qui peut être nécessaire à l'entretien des Eglises, au

soutien des pasteurs, au soulagement des pauvres, des malades

et des alHigés. Aimez votre Diocèse qui forme une réunion de

familles domestiques et part)issiales, et qui, lui aussi, constitue

une famille diocésaine, sous la surveillance de l'Evêque, qui en

est le père. Comme membres de cette grande famille, intéres-

sez-vous au succès des œuvres qui s'y font pour l'honneur de la

religion qui doit se montrer, par ses œuvres, grande et géné-

reuse. Continuez à vous intéresser en particulier à la construc-

tion de la nouvelle Cathédrale que Nous avons entreprise non

pour Nous, comme il vous est plus facile que jamais de vous en

convaincre, mais pour tous et chacun de ceux qui en font partie.

Cela ne Nous empêche pas de nous y intéresser vivement

comme si Nous devions en avoir l'usage. Aussi, la voyant

s'élever sous nos yeux, par une protection toute particulièi-e de

la divine jn-ovidence. Nous prions pour ceux qui contribuent à

la c(mstruction de ce beau Monument religieux, en disant

à Dieu, dans la simplicité de notre cœur, avec l'Eglise qui nous

met à la bouche cette touchante prière :

Seigneur notre Dieu, que votre saint Esprit descende sur ce

temple et sur son autel, pour sanctilior vos dons et ceux de
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votre ])oii))Ie. Ils seront bôniH roux qui vouh ont liStis. Pour
vouN, ô Kf^Uno hiiinto, véritable Sion, vouh vous réjouirez daiiH

vos fils, ])uisqu'ils seront touH bénis et qu'ils se rassembleront
auprès (lu Seiicneur. Benedicii erunt, qui te œdifieanmt ^ etCi >

4. Tenez à honneur, N. T. C. F., à avoir des Eirlises bi(in pro-
pres, bien entretenues et bien ornées. Car l'on Ju^'e de la toi

d'un ])eiiple pai- son Eglise. Là-dessiis Nous n'avons que do
justes éloges à rendre au zùle qui vous anime pour la Maison
du Seigneur.

Mais, Xous ne terminerons pas ce Mandement sans vous ré-

l)éter ec que Nous vous avons dit déjà du soin (jue voua devez
lirendre de vos CimetiÔJ'es et do la dévotion qui doit vous enga-
ger à y aller pi-ier ))0ur vos ])arents et amis dcmt les cor])s y
rejK)sent, afin que leurs âmes ])uissent être purifiées de toutes
souillures, pour èti-e admises dans le séjour des saints. A cotte
fin, Nous vous avons invités et Nous vous invitons de nouveau
ù donunider que le Chemin de la Croix y soit érigé, a])ràs que
CCS Cimetiùi-es auront été suffisamment pi-éparés ù devenir un
lieu de ]>élérinage, pour le soulagement des saintes Ames du
Purgatoire.

Vou,' connaissez les raisons partiouliores pour lesquelles

Nous avoiis fait sous co rap))ort ap])el à voti-e })iété. Aussi,
serez-vous ])i-êts à répondre à vos enfants et petits enfants qui
vous demanderont datis la suite des temps ])oiirquoi l'on tient

on si bon état ces chamjw do morts et quelles raisons on a eu
d'y faire ériger le Chemin de la Ci-oix. Ça été, leur répmdrez-
vous. pour réparer la grave injin-e faite à ce lieu saint, et mon-
trer toute l'horreur que le peuple catholiqiu; en a ressentie, et

faire connaître à toutes les généi-ations ù venii-, que tous ceux
qui négligent do remplir leurs devoirs religieux et qui meurent
dans la disgnlce do l'Eglise, doivent êti-e ])rivés des honneurs de
la séi)ulture ecclésiasti(|ue. Ces beaux cimetières qu'arroseront

les fontaines do grâces, qui coulonmt du Calvaire, ])arlor()nt

donc bien éloquemmcnt pour dire à tous que les enfants rebel-

les no doivent ]ias reposer à côté des bons enfants de l'Eglise.

Tous ceux donc qui visiteront en gi-and nombre ces pieux
cimetières on sortiront pénétrés de la nécessité de vivre en
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bon.-* chi'éticnH, ])onv se procurer les avantages, qu'il faut en
attendre, dans ce monde ot dauH l'autre.

X. § Derniers adieux.

Il est temps maintenant, N. T. C. F., do vous faire nos der-

niei's adieux. Pour vous les faire convenablement Nous emprun-
tons les paroles suivantes au discours que St. Gi-égoiro do

Nazianze adressa au Clergé et au peu])lo do Constantinoplo,

avant de quitter cette grande ville. Comme vous allez le voir,

il y fait ses adieux aux Rvèques et aux Prêtres, aux Eeligieux
ot aux Religieuses, aux gi-ands de la Cour et aux citoyens de
la ville, dans un langage véhément qui i-évéle les profondes

émotions de sa belle âme. Il salue en môme temps, avec des

sentiments religieux, l'auguste Trinité, qu'il avait h(morée avec

un ardent amour, les Anges et les Saints qui l'avaient protégé,

dans le pénible ministère, qu'il avait exercé dans cette ville,

et fait ses julieux aux Eglises qui avaient été le théâtre de

son zèle.

" Je suis, disait-il à une foule immense réunie pour l'enten-

" dro une dernière fois, chargé d'années et d'infirmités ; et je

" n'aspii'c plus (ju'après la mort. Je fais des vœux pour que
" mon succesHeur se montre un défenseur héroïque de
" la foi. Je lui laisse volontiers un trône où l'on m'avait forcé

" de m'asseolr. Adieu, daignez conserver quelque souvenir de
" moi Laissez-moi j)artb

;
je vous le demande au nom

" de mes cheveux blancs et de mes longs travaux pour le ser-

" vice de Dieu et de son Eglise Mes cheveux blancs

" m'avertissent qu'il me faut songer au repos. Je vous en

" supplie donc, au nom de l'auguste Trinité que nous honorons
" de concei't laissez-moi vous quitter Dieu saura.

" dans sa miséricorde, vous donner un pasteur digne de lui et

" de vous, un évoque dont la vei-tu courageuse réprimera les

" lâches et servi les complai.-^ances, et qui osera, s'il le faut,

" afiVonlci' la haine du peuple pour servir la vérité. Adieu
" donc et pour la dernière fois Adieu, vous toutes Egli-

" sesdo Const:intino})le, demeures sacréosdelafoi Adieu.
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" Saints Apôtres, célosto colonie, qui m'avez servi de modèle
" dans mes combats Adieu, Chaire pontificale

" Concile de pontifes, Sénat des prêtres, vous tous enfin, minis-

" très du sanctuaire, qui environnez la table sacrée. Adieu,
" Chi3ur des Nazaréens, harmonie des psaumes sainteté

" des ^ierges, modestie des femmes, assemblée des orphelins et

" dos 'îuves, regards des pauvres ournés vers Dieu et vers
" moi. Adieu, maisons hospitalières, amants du Christ et suc-

" cursales à mon infirmité Adieu, grande cité, vraiment
" amie du Christ, je me plais à lui rendre ce témoignage

"Encore un conseil avant de la quitter pour jamais: qu'elle

"demeure fidèle à la vérité; qu'elle réforme ses mœurs et

" qu'elle serve mieux le Seigneur Adieu, Ange Gardien
" de cette Kgliso, qui i^rotégiez ma présence Et vous,
" Trinité Sainte, ma pensée et ma gloire; puissent (l'Orient et

" l'Occident, pour lesquels j'ai combattu et pour lesquels je

" suis accablé) conserver votre foi parmi eux, et puissiez-vous

" les sauver tous ! Sauvez mon peuple ! Que j'apprenne chaque
"jour qu'il s'élève en sagesse et en vertu. Mes enfants, gardez
" le déi)Ot sacré des traditions; souvenez-vous de mes labeurs.

" Que la grâce de Jésus-Christ Notre-Seignour demeure avec
" vous tous. Amen.

Nous ne terminerons pas ce long Mandement, qui est le der-

nier que Nous avons à vous adresser, sans vous faire observer
que ce fut à pareil jour, il y a quarante ans, que notre vénéré
prédécesseur prit, ï^ous la protection de l'Immaculée Vierge,
dont l'Eglise célèbre la bienheureuse naissance, possession de
son nouveau diocèse. Il montait donc le trône épiscopal en un
jour plein de grâces et de bénédictions. C'est dans ce mémo
jour que Nous nous déchargeons du lourd fardeau que sa mort
prématurée fait peser, depuis trente-six ans, sur nos faibles

épaules. Priez donc, N. T. C. F., pour que Notre démission
aussi bien que Son exaltation tourne au plus grand bien de co

diooôso.
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PRIÈRE A LA SAINTE VIERGE.

O divine Marie, Vierge Immaculée et Glorieuse Mèro do
Dieu, permettez qu'aujourd'liui Nou» déposions à vos pieds
pacrés le lourd fardeau do le chai-ge pastorale qui Nous fut im-
jjosée il y a trente-six ans par l'Pîglise, et que, pour cela. Nous
dûmes recevoir avec une humble soumission, dans la ferme
confiance que vous seriez vous-même notre soutien, notre guide,

notre force, notre consolation.

Co fut avec le plus ferme espoir que toutes les grâces, dont
Nous sentions si vivement le besoin, nous seraient accordées, en
temps opportun, que nous proclamâmes les inépuisables trésors

de glaces cachées dans votre très-saint et immaculé Cœur, en
érigeant dans toutes les paroisses et communautés de ce dio-

cèse l'Archiconfi-érie, on chargeant les Chanoines nouvellement
institués d'en être les zélés propagateurs. Afin de mieux Nous
assurer la protection de ce Cœur si admirable et si puissant.

Nous voulûmes assister à la glorieuse définition du dogme de
votre Immaculée Conception, qui a fait couler des torrents de

grâces dans le monde entier, et en particulier dans ce diocèse,

qui vous est tout spécialement dévoué !

Vous avez daigné, ô Mère do grâce et de miséricorde, accep-

ter nos vœux et ceux do toutes les âmes dévotes que votre

divin Fils a confiées à nos soins. C'est vous qui avez suppléé à

tout co qui Nous manquait do lumières, de talents, de connais-

sances pour accomplir les œuvres de notre vocation. Aussi,

tous ceux qui ont vu prosj)érer ces œuvres oiit été forcés de

reconnaître que vous étiez avec Nous, pour qMo votre adorable

Fils fut glorifié, lui à qui est dû tout honno^r dans les siècles

des siècles.

O notre bonne et tendre Mère, achevez maintenant ce que
vous avez daigné commencer, par pure bonté ; et mettez le

comble à votre maternelle charité, en prenant sous votre pro-

tection toutes CCS œuvres et en l:)énissant tous ceux et celles

qui ont bien voulu y contribuer, afin qu'ils en reçoivent ici-bas

la l'écompense au centuple avec la gloire éternelle dans le

.séjour des saints.
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Daignez enfin accoptor l'offrundo do tout co que Nous avons

et do tout co que Nous sonimos, afin quo déchargé du lourd

fardoau quo Nous avons ])orté jusiiu'it'i, i)ar oliéisHanco à la Sto.

Eglise quo vous aimez tant, Nous puissions, dans la retraite,

expier toutes les t'autcs do la vie })asséo pour (lu'étant ])urifié

do toute tache et souillure, Nous jjuissions entrer dans le Ciel

dont vous êtes la Porte, pour jouir du honheur éternel en votre

présence et en la compagnie do tous les Anges et de tous les

Saints. Ainsi soit-il.

Sera lo présent Mandement lu au prône de toutes les Eglises

dans lescpioUes so l'ait l'Office public et au Chapitre de toutes

les Communautés lioligieusos, lo premier Dimanche après sa

réception.

Donné à Montréal, lo huit Septembre, mil huit cent soixante-

seize, sous notre seing et sceau et lo contro-soing de notre

secrétaire.

t Ig. Ev. de Montréal.

L. t S. Par Monseigneur,

J. O. Paré, Chan. Secrétaire.
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